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Le site internet de notre 
commune a fait peau neuve !

Notre commune à la pointe 

Retrouvez nous aussi ! 
g   Sur Facebook :  

https://www.facebook.com/pg/ville.de.saint.sulpice/posts/
g   Sur Instagram : https://www.instagram.com/stsulpice81/?hl=fr 
g   Sur Linkedin : https://www.linkedin.com/company/ville-de-saint-sulpice-la-pointe
À vos likes !

Le site internet de notre commune a fait peau neuve : 
nouveau look et nouvelle ergonomie pour  

une navigation simple, des actualités régulières et des 
informations faciles à trouver. 

Il est également accessible sur smartphone.

Restez connecté, la suite arrive bientôt avec l’intégration 
des démarches administratives en ligne !  

Un vrai guichet dématérialisé vous sera proposé.  
Pas de panique pour ceux qui préfèrent se déplacer en 

mairie, rien ne change pour eux !

https://saintsulpicelapointe.fr/
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C’est Ensemble que nous bâtissons 
l’avenir de Saint-Sulpice-La-Pointe.
 
Je profite de cette tribune pour rendre 
un hommage particulier au monde 
associatif, source de vitalité pour notre 
commune.

Que l’on choisisse les thèmes de la solidarité, du sport, des loisirs, de 
la culture, de l’environnement, de la mémoire patriotique, et bien 
d’autres encore... toutes les formes d’associations à leur manière 
nourrissent un lien entre les habitants de notre ville, défendant des 
valeurs et un intérêt collectif que nous ne pourrions porter seuls. 
L’engagement bénévole est ainsi très proche de nos valeurs d’élus : 
abnégation, intérêt général... nous jouons groupés et œuvrons dans 
le même sens.
 
Seuls, nous ne pouvons rien.
Le début d’été marque un temps fort celui de la fin de l’année scolaire, 
et le début des événements de la période estivale, alors je veux redire 
ici ma gratitude et mon infinie reconnaissance envers ces femmes et 
ces hommes qui, sans bruit, sans fanfare, ne comptent ni leurs heures, 
ni leur peine, pour qu’aboutisse le projet d’une année, le temps d’un 
concert, d’un tournoi, ou encore d’un gala, au final pour que vive tout 
un tissu local au service des autres.
 
Le collectif comme valeur cardinale
D’ailleurs, c’est seulement si nous sommes capables de fédérer et 
promouvoir une vision partagée de notre territoire, en s’ouvrant aux 
autres, en acceptant de travailler ensemble en complémentarité 
et non en concurrence, que nous pourrons assurer un déploiement 
équilibré, sincère et harmonieux de notre ville.
 
La confiance des Saint-Sulpiciennes et Saint-Sulpiciens m’engage.
Leur amitié, leur témoignage, et leur attachement sont ma 
récompense.

Raphaël BERNARDIN
Maire de Saint-Sulpice-la-Pointe

Vice-Président Communauté de Communes TARN-AGOUT



ÉCHANGE AVEC NADIA OULD AMER
Adjointe au rayonnement culturel

100% associations : réservez votre samedi 31 août pour une journée placée  
sous le signe de la nouveauté.
Mettre en avant les activités de l’ensemble des associations de la ville. Voilà l’objectif du Forum des associations.
 Cette année, la formule a été modifiée et enrichie. Au-delà des inscriptions qui seront possibles toute la journée, seront organisées des 
démonstrations d’activités culturelles et sportives. Afin de faire découvrir les différentes activités sportives aux futurs adhérents, il leur 
sera aussi possible de tester et de s’initier aux sports proposés. La fête du sport fera donc partie intégrante du forum.
Une journée placée sous le signe de la bonne humeur qui se clôturera par les Trophées du Sport et par un événement festif : un apéro 
concert… tout cela en présence de food-trucks pour se restaurer.
Rendez-vous donc au Parc Georges Spénale à 9 h 30. 
Nous vous y attendons nombreux ! 
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Nous menons également une réflexion 
sur les équipements culturels de la com-
mune ainsi que sur la réorganisation des 
services.
Ainsi, depuis le mois d’août 2018, le ser-
vice culturel et la médiathèque ont 
fusionné. Cela permet aux équipes de 
proposer une programmation culturelle 
plus riche et plus variée, en accord avec 
les attentes des citoyens.  

Quel lien établissez-vous entre 
culture et animation ?
Il y a entre ces deux notions un lien d’évi-
dence. Elles sont tellement interconnec-
tées qu’il est difficile d’établir une fron-
tière. L’une ne va pas sans l’autre. Au-delà 
de la rhétorique, il nous importe de pro-
poser des événements culturels de qua-

lité, où échange, par-
tage, convivialité et 
festivité sont les 
maîtres-mots et où 

le plus grand nombre de nos concitoyens 
peut se retrouver et s’épanouir sur son 
territoire. C’est aussi par-là que passe le 
fait de se sentir bien dans sa ville. 

Comment travaillez-vous avec  
les associations ?
Nous échangeons énormément avec 
elles. Nous les impliquons, les invitons  
à travailler ensemble lorsqu’un événe-
ment le nécessite mais également sur de 
nouveaux projets. Cette collaboration 
entre elles, les compagnies artistiques et 
nous est une richesse qui permet com-
plémentarité et efficacité. 

CULTURE ET SPORTS

Quels sont les grands axes de  
la politique culturelle de la ville ?
Nous pouvons évoquer 3 axes principaux. 
Le premier concerne la relation avec les 
associations qui est, à mon sens, primor-
diale. La naissance de l’agenda culturel 
(publication semestrielle) est un des 
moyens mis en place afin de renforcer ce 
lien et de favoriser le tra-
vail collaboratif pour une 
programmation plurielle, 
enrichissante et divertis-
sante, source d’épanouis-
sement pour tous les citoyens. 
Le second axe vise à créer, grâce à la 
culture, plus de lien intergénérationnel 
au sein de la commune. Nous souhaitons 
mettre la culture au cœur de notre ville et 
en faire un axe de développement 
majeur pour rassembler, favoriser la 
mixité sociale et faire rayonner la com-
mune sur notre territoire. 
Le troisième axe vise à abolir la frontière 
entre l’espace public et l’espace culturel. 
Pour cela nous mettons l’accent sur des 
évènements réalisés en extérieur et sur 
l’art dans la rue. 

100% ASSOCIATIONS

Animation et culture  
sont intimement liée. 

Ensemble, on est plus forts ! Tous les évé-
nements que nous avons mis en place 
contribuent à donner à notre ville une 
vraie identité culturelle dynamique et 
pluridisciplinaire qui nous rend fiers.

Quels sont les temps forts attendus 
cet été ?
La programmation estivale est particuliè-
rement riche et tous les évènements que 
nous vous proposons sont à entrée libre 
et gratuite !
Les 5 et 12 juillet, aura lieu le Festival 
Artistes dans l’herbe avec deux soirées à 
thème : la première est dédiée à la salsa, 
la deuxième à la country.
Nouveauté cette année : des ateliers de 
danse avant les concerts et la possibilité 
de vous restaurer sur place. 
Le mois d’août sera également festif. 
Dans le cadre de la fête de Saint-Sulpice-
la-Pointe, un spectacle médiéval se tien-
dra devant les ruines du château. Le mar-
ché des producteurs investira notre ville 
les 3 derniers vendredis du mois d’août. 
Sans oublier le forum des associations 
(lire l’encadré ci-dessous), qui revêtira 
cette année une nouvelle forme. 
La rentrée n’est pas en reste : le 29 sep-
tembre, le spectacle « Anno 1392* » sera 
proposé par la Compagnie Armutan. Le 
5 octobre, aura lieu notre deuxième ren-
dez-vous dédié aux cultures urbaines : la 
Basket in the Tarn. 
Bref, des mois à venir placés sous le signe 
de la culture pour le plaisir du plus grand 
nombre d’entre nous !
*Projetez-vous dans la peau d’un chevalier du Moyen-Âge



Judo, karaté, kick-boxing… À Saint-Sulpice-la-Pointe, les arts 
martiaux ont le vent en poupe pour le plus grand plaisir  
des petits et des grands qui s’adonnent aux sports de combat.

LES ARTS MARTIAUX, UNE DYNAMIQUE 
INCONTESTABLE SUR NOTRE VILLE

LE KICK-BOXING À LA MODE  
SAINT-SULPICIENNE
Présidé par Laurent Guyomard, le club 
de kick-boxing de notre commune existe 
depuis 3 ans. Trois années qui ont vu le 
nombre d’adhérents « exploser », passant 
de 8 à 100 ! 
Une vraie réussite rendue possible par le 
soutien de la nouvelle équipe municipale 
et du service dédié au sport. Comment ? 
Grâce à la mise à disposition d’une salle 
au sein du Polyespace permettant au 
club d’y poser ses valises et de bénéficier 
des infrastructures (douches, parking…). 
Aujourd’hui, le club s’est donc pleine-
ment développé et dispose de tous les 
équipements (cordes à sauter, plastrons, 
casques, gants, appareils de muscula-
tion) pour une pratique du kick-boxing 
dans les meilleures conditions. 
L’objectif du club est clair : se faire plaisir. 
Avant même de penser à la compétition, 
il s’agit de passer un bon moment, de se 
détendre et de pratiquer ce sport dans 
une ambiance familiale et conviviale.

Trois professeurs dispensent les cours : 
le Président et deux anciens élèves 
Rodolphe Charrier et François Mauro, qui 
ont passé et obtenu le diplôme fédéral 
(ceinture noire 2e degré). Un troisième 
élève est en passe de pouvoir dispenser 
des cours puisqu’il a sa ceinture noire 
1er degré. Deux jeunes filles, Manon et 
Laura, sont également en train d’être for-
mées dans la perspective, d’ici quelques 
années, de donner des cours aux enfants.
Les cours sont de plus en plus nombreux 
et ont lieu les lundi, mardi, mercredi et 
vendredi. Au programme : cours de kick-
boxing mixte, cours dédié aux femmes*, 
cours dédiés aux enfants et cours de 
boxe anglaise (pour ne travailler que les 
poings). À noter également : l’ouverture 
de la salle, le mercredi soir, pendant 
deux heures afin que tous les adhérents 
puissent venir s’entraîner. 
Intéressé ? N’hésitez pas à rejoindre le 
club au 06 43 60 34 83 !

 Le saviez-vous ?
Thierry Chaboche, professeur de 
judo à Saint-Sulpice-la-Pointe, 
a décroché le 6e dan (grade 
ceinture blanche et rouge). 
Ce grade est le premier palier des 
hauts gradés de judo jujitsu.
Une fierté pour nous tous !

À la découverte des associations  en place dans notre commune
La liste des associations est longue,  
il y en a pour tous les goûts :
g Académie Jacques Levinet : self-pro Krav enfants et adultes, bâton défense  à la Halle des Sports Henri Matisse
g Cuumon Tarn : Viet Vo Dao, Khi-Cong  à la Halle des sports Henri Matisse
 g Dojo Club Saint-Sulpicien : Judo 
enfants et adultes à la Halle des Sports Henri Matisse
 g Karaté Club Saint-Sulpicien : karaté enfants et adultes, body karaté, Qi Gong,  Tai-shi à la Halle des Sports Henri Matisse
g Kick Boxing Saint-Sulpice : Kick boxing enfants et adultes au complexe sportif de la Messale

g Saint-Sulpice Savate Club : Savate boxe française enfants et adultes à la Halle des sports Henri Matisse
 g Saint-Sulpice Huo Yung Club : 
Taekwondo enfants et adultes,  
rue Lapérouse

* Un deuxième cours sera ouvert l’année prochaine

5

CULTURE ET SPORTS



La piscine municipale extérieure vous accueille tout l’été pendant les vacances scolaires. Elle est ouverte 7 jours sur 7 de 10 h 30 à 18 h 45.

Le 24 mai dernier a eu lieu « Les Parcours du cœur », organi-

sés par la Fédération Française de Cardiologie. Les élèves de 

CM1 et CM2 ont pu participer à des ateliers sur les bienfaits 

du sport, le bien manger, les dangers de la cigarette…

La journée Sport de septembre 2018 a été l’occasion de découvrir une multide d’activités.

Notre ville bouge et ne semble plus s’arrêter ! Pour le plus grand plaisir de tous, bien évidemment. 
Animations, événements culturels, rassemblements populaires mais aussi travaux et grands 
projets pour définir et anticiper le Saint-Sulpice-la-Pointe de demain… La commune est belle et bien 
vivante, invitant tous les habitants à profiter de cette ébullition entrainante et dynamisante.

Les derniers mois ont été intenses. Retour en images sur les temps forts qui ont animé notre commune.

EFFERVESCENCE À SAINT-SULPICE

Le 8 juin dernier a eu lieu le festival Air d’Irlande mettant 

à l’honneur la culture irlandaise à travers la musique, la 

danse et l’artisanat.

Notre club de football a organisé pendant le week-end de l’Ascension un tournoi regroupant des clubs de la France entière. 

La Fête de la musique 2018, couplée à la Coupe du Monde de Football et organisée en partenariat avec les associations de la ville, a mis à l’honneur de nombreux groupes de musique.

Plus de 500 personnes ont participé à notre carnaval le 6 avril 2019. Au programme : costumes, bal et exposition de chars réalisés par les enfants de la ville.

Le 23 avril dernier, les ados de l’Espace Jeunesse ont été mis 

en situation de handicap le temps d’un échange sportif avec 

des athlètes handisport. Une prise de conscience concrète 

des difficultés rencontrées. 
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Une ville qui bouge, c’est aussi une ville qui fourmille d’idées et de projets, pour préparer l’avenir et faire de notre ville 
une ville où il fait bon vivre.

ON Y TRAVAILLE

ON L’A DIT, ON L’A FAIT !

La réhabilitation de l’avenue  
Charles de Gaulle
Depuis le mois d’octobre 2018, les travaux 
avancent sur l’avenue Charles de Gaulle. 
La réfection des réseaux humides a été 
finalisée : eau potable, assainissement, eaux 
pluviales. La première phase de terrassement 
a également été effectuée en début d’année. 
La pose de bordures sur la voirie est en cours 
et sera finalisée à la fin de l’été. Le travail sur 
les réseaux télécom, éclairage et électricité 
se poursuit jusqu’à fin juillet. Resteront alors 
les finitions, comprenant les espaces verts et 
le mobilier urbain, qui seront terminées fin 
octobre 2019.

Route de Montauban :  
adieu fossé… 
À la mi-juillet, les abords de la route de 
Montauban se refont une beauté, entre 
l’avenue des Combattants d’AFN et la route 
de Lisle-sur-Tarn. Afin de relier les deux 
secteurs, un cheminement piéton derrière les 
platanes est en train d’être mis en place. Sous 
celui-ci sera créée une buse pour permettre 
l’écoulement des eaux de pluie. 

TRAVAUX EN COURS ET PROJETS

  À noter !
En conséquence des travaux 
en cours sur l’avenue :

g  L’avenue Charles de Gaulle est 
fermée à la circulation jusqu’à 
fin octobre 2019
g  Le carrefour de Saint-Lieux est 

complètement fermé pendant 
les vacances scolaires estivales. 
Il ne sera ouvert que le premier 
week-end d’août pour la fête de 
Saint-Sulpice-la-Pointe

Place aux piétons sur  
la route de Saint-Lieux
Les travaux ont débuté fin avril et se 
sont terminés début juin. Il s’agissait 
de créer un cheminement piéton en 
lieu et place du fossé sur la partie 
nord de la route et de créer sous ce 
passage un conduit pour permettre 
l’écoulement des eaux pluviales. 
À présent, il est possible d’emprunter le 
trottoir depuis la rue de l’Agout et jusqu’à 
la rue de l’Aveyron ! 

Lotissement Jeanne de Boulogne :  
une démarche novatrice
Bâtir un quartier résidentiel dédié aux « jeuniors » (jeunes seniors) seul-e-s ou en 
couple, proche du centre qui leur permettre de conserver leur indépendance tout en 
ne se retrouvant pas isolés : voilà l’ambition du lotissement qui va se construire sur la 
parcelle communale.
« Ici se crée une offre conviviale et sécurisée qui répond à un besoin nouveau sur notre territoire » 
indique Maxime Coupey, Adjoint à l’Aménagement Urbain et Cohésion Territoriale. 
Situé à proximité du centre-ville et conçu autour d’un projet d’organisation solidaire 
et d’un fonctionnement participatif, ce lotissement sera écoresponsable et apportera 
un haut  niveau d’équipement et de prestations en direction des seniors (conciergerie, 
portage de repas...).
Avec des lots à l’achat et en location, il s’adresse à tous. Rendez-vous en 2020 !
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(1)BAFA : Brevet d’aptitudes aux fonctions d’animateur - CQP : Certificat de 
Qualification Professionnelle

(2)Afin de moderniser cette salle de spectacle et d’accueillir les compagnies artistiques dans de meil-
leures conditions.

1  L’été rime avec petits travaux dans les écoles ?
En effet, nous profitons de l’été pour réaliser les travaux 
de maintien de nos trois établissements : peinture, 
réfection des jeux dans les cours de récréation, petites 
réparations en tout genre (rebouchage de trous, fuites, 
serrures, éclairage...)... L’été est aussi le moment où nous 
réalisons différents contrôles, notamment électriques. 
Indépendamment de ces travaux estivaux, des travaux 
plus conséquents doivent être entrepris dans chacune 
de nos écoles : changement de chaudière pour l’école 
Marcel Pagnol, création du dépose-minute et mise en 
place d’un éclairage LED visant à une économie d’énergie 
pour l’école Louisa Paulin et installation d’une VMC pour 
une meilleure qualité de l’air à l’école Henri Matisse.
Enfin, nous allons lancer des travaux de plus grande 
envergure dans nos 3 écoles à moyen terme.

2  En quoi consiste ce projet de travaux plus 
importants ?
Depuis sa prise de fonction, l’équipe municipale, dont je 
fais partie, a lancé un audit visant à évaluer l’état de nos 
écoles. Nous avons mandaté une assistance maîtrise d’ou-
vrage (AMO), qui nous a aidé à établir un diagnostic et 
nous a proposé plusieurs axes d’amélioration. L’objectif 
final étant de rendre chaque établissement autonome et 
de proposer, dans chaque école, tout le parcours de la ma-
ternelle au CM2. Nous venons de recevoir les propositions 
d’actions et devons les étudier.

3  Sur quels autres projets travaillez-vous ?
Au-delà des travaux, primordiaux pour offrir à nos en-
fants le meilleur équipement possible, nous élaborons 
actuellement avec nos partenaires le projet éducatif 
2019-2020. Avec les différents ALAÉ, nous travaillons 
à la mise en place du « Plan Mercredi », au développe-
ment de sujets transverses comme la parentalité et à la 
montée en compétence des équipes. Cette année, 14 per-
sonnes ont démarré le BAFA et 2 vont passer le CQP(1). 
Nous comptons continuer sur cette lancée. Nous avons 
la chance d’avoir une équipe d’animateurs dynamique et 
engagée qui œuvre pour la mise en place de projets lu-
diques et éducatifs, à la fois innovants et en ligne avec les 
grands enjeux que sont l’écologie et l’environnement (cf. 
les articles pages 9 et 11).

Un nouveau complexe sportif
Dès septembre, débuteront des travaux sur le site de la Gravière. L’objectif ? 
Construire un nouveau bâtiment qui abritera 2 nouveaux courts de tennis 
ainsi qu’un club house et des vestiaires. Cet équipement viendra complé-
ter le court couvert déjà existant sur la commune, pour le plus grand plai-
sir des tennismen. L’aménagement permettra également à l’association 
de skate d’accéder à des locaux de rangement et aux sanitaires. Les tra-
vaux devraient commencer à la rentrée et durer 8 à 9 mois. 

Rez-de-chaussée de l’Hôtel de ville 
Le rez-de-chaussée de l’Hôtel de ville mérite un petit coup de neuf. Pour 
améliorer l’accueil des citoyens, l’installation des agents et tout simple-
ment pour le moderniser. Ce sera bientôt chose faite début 2020. En effet, 
des travaux de rénovation commenceront en septembre pour une durée de 
4 mois. Ils se dérouleront en 2 phases : d’une part, la réfection de l’accueil, 
d’autre part, l’arrière du bâtiment où se trouvent les bureaux des agents. 
Dans l’intervalle, l’accueil en mairie restera bien entendu ouvert. Il sera 
simplement déplacé pendant la première phase des travaux (sur le côté du 
bâtiment).

Une nouvelle médiathèque
Après les travaux de modernisation dans la salle René Cassin(2), place à la 
médiathèque. Il s’agit d’en faire un espace culturel ressource, au sein de la 
commune et de proposer aux citoyens des locaux plus accueillants, moder-
nisés, et permettant de s’y installer à tout moment que ce soit pour faire des 
recherches, jouer à un jeu de société ou bien encore, juste lire avec un petit 
thé. Sont donc prévus une extension et une réhabilitation de l’espace ainsi 
que le renouvellement du parc informatique, le changement du logiciel pro-
fessionnel et du portail internet ainsi que la mise à disposition de liseuses 
numériques. Début des travaux prévu à la rentrée 2019 pour un espace qui 
fera au final 620m².

CELA ARRIVE BIENTÔT3 QUESTIONS À  
LAURENCE 
BLANC
Adjointe à la Réussite 
Scolaire et à la 
Coordination Enfance
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PROMOUVOIR LA BIODIVERSITÉ BRÈVES

Zéro phyto pour notre espace public 
et nos cimetières 
Les produits phytosanitaires affectent la 
santé humaine et la biodiversité ; ils contri-
buent à la dégradation de l’environnement. 
Dans le cadre de l’entretien de nos cime-
tières, trottoirs et places, la commune s’est 
conformée* à la démarche « Zéro phyto ». 
C’est ainsi que le désherbage chimique 
(herbicides et désherbants comme le 
glyphosate) a été remplacé par un désher-
bage manuel de l’espace public et par 
l’amorce d’une gestion différenciée et 
durable des espaces verts et naturels.

Espaces verts et naturels : pour une gestion différenciée et durable

Quand la nature permet  
aux enfants de créer
Réaliser des créations artistiques éphé-
mères à partir de matériaux naturels, 
c’est possible ! C’est ce que nos petits 
Saint-Sulpiciens ont testé dans le cadre 
de leur projet écoresponsable. Une belle 
façon de découvrir Dame Nature et les 
composantes qui l’animent. 

Les enfants redonnent ses droits  
à Dame Nature 
Les élèves de Louisa Paulin ont réalisé des 
compositions florales mêlées de vieux 
mobilier et vêtements. Tout cela grâce à un 
partenariat avec la RAGT et aux dons des 
parents et de la population. Ces œuvres 
ont été exposées à la médiathèque et ont 
été exhibées lors d’évènements ponctuels. 
Une preuve qu’il est possible d’être créa-
tif avec des déchets ou des choses qui ne 
nous servent plus !

Récupérons et jouons !
« Jeu’Créé » est le nom bien trouvé d’une 
activité de « Recup’Art » proposée sur le 
temps périscolaire qui consiste à créer di-
vers jeux de société (dominos, morpion, 
memory) à base d’objets de récupération. 
Ils ont été particulièrement créatifs, inves-
tis et consciencieux pour un joli résultat !

Jardinons mieux ! 
L’impact des produits phytosanitaires sur 
notre santé et sur l’environnement est 
aujourd’hui démontré scientifiquement. En 
conséquence la réglementation a évolué 
pour le jardinier amateur. La vente, la déten-
tion et l’utilisation des produits phytosani-
taires de synthèse chimique est désormais 
interdite depuis le 1er janvier 2019. Pour 
autant, des alternatives existent. 
Il est possible de jardiner autrement. Pour 
cela, il faut comprendre l’écosystème de son 
jardin, prévenir plutôt que guérir et choisir 
comment guérir en connaissances de cause.
Quand le recours aux produits de traitement 
est indispensable, il est possible d’utiliser un 
produit portant la mention «  Emploi 
Autorisé au Jardin » (EAJ). Autres alterna-
tives : les produits de biocontrôle (cocci-
nelles contre les pucerons), ceux à faible 
risque (phosphate de fer contre les limaces) 

*Obligation réglementaire depuis janvier 2017 dans le cadre de la 
Loi sur la transition énergétique adoptée en 2015 de ne plus utili-
ser de pesticides, de fongicides et d’herbicides sur l’espace public.

          Définitions
Transition écologique : Passage du mode 
de production et de consommation 
actuel à un mode de développement 
durable compatible avec les ressources de 
la planète afin de répondre aux grands 
enjeux environnementaux.
Biodiversité : Diversité de la vie sur Terre 

ou les substances de base (huile de tourne-
sol comme fongicide) ainsi que les produits 
autorisés dans le cadre de l’agriculture 
biologique.

LES ABEILLES 
EMMÉNAGENT À LA 
STATION D’ÉPURATION
De nouvelles pensionnaires vont poser leurs 
valises dans notre station d’épuration. En 
effet, des ruches vont prochainement y être 
installées. 

DÉCLARONS LA GUERRE  
AU MOUSTIQUE TIGRE
Soucieux de l’arrivée du moustique tigre, nous 
allons installer des gîtes à chauve-souris à 
l’automne sur les espaces verts situés non loin 
des points d’eau. À noter : une chauve-sou-
ris mange jusqu’à 60 000 moustiques durant 
les trois mois d’été. C’est aussi le cas de la 
mésange. À méditer pour nos jardins.

La gestion différenciée est une façon de 
gérer les espaces verts en milieu urbain qui 
consiste à appliquer un entretien plus res-
pectueux de l’environnement en alternative 
à la gestion horticole intensive. Il s’agit d’en-
tretenir autant que nécessaire mais sans 
intervention excessive.
Il est inutile par exemple, de tondre systé-
matiquement toutes les surfaces enher-
bées. Cela conduit à obtenir un milieu 
appauvri en biodiversité, déserté par la faune 
(insectes, oiseaux…), stérile et artificialisé. 
C’est également le cas du ramassage systé-
matique des feuilles mortes en automne.
À Saint-Sulpice-la-Pointe, la gestion différen-
ciée proposera moins d’interventions mais 
des actions plus ciblées afin de réintroduire 
des refuges de biodiversité (plantation de 
massifs et de haies libres d’arbustes à fleurs et 

à baies, végétalisation des pieds d’arbres, uti-
lisation des plantes vivaces…).
Amenons un peu de nature en ville et chan-
geons notre regard sur les herbes folles, les 
feuilles mortes et les insectes. Ils sont le 
signe d’une biodiversité végétale urbaine 
en bonne santé. 
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Quelle est votre priorité principale 
en matière de gestion des déchets ?
La politique menée par les élus du syndi-
cat s’accorde avec la loi sur la transition 
énergétique. Avant même de collecter et 
de traiter les déchets, il convient d’en 
réduire la production de 10% entre 2010 
et 2020. Telle est notre priorité. C’est aussi 
un véritable challenge qui passe par la 
prévention et l’éducation de la popula-
tion. Une vraie révolution dans notre 
métier. Heureusement, nous avons anti-
cipé cette tendance puisque notre syndi-
cat est le premier  en Midi-Pyrénées à 
avoir lancé, en 2009, un programme de 
prévention des déchets. Sur Saint-
Sulpice-la-Pointe par exemple, nous 
avons réussi à réduire la quantité rési-
duelle de déchets par habitant de 15% en 
10 ans grâce au compostage, au refus de 
la publicité, à la sensibilisation sur le gas-
pillage alimentaire et aux emballages 
réduits.

Au-delà de la prévention, qui est 
décisive, comment s’articule votre 
action ? 
Nous avons bien évidemment la charge 
de la collecte et mettons notre profession-
nalisme en œuvre pour proposer des 
filières de valorisation de collecte sélec-
tive. À Saint-Sulpice-la-Pointe, chaque 
habitant peut procéder au tri sélectif car il 
dispose d’une poubelle classique et d’une 
caissette bleue pour trier carton, papier, 
plastique et cannettes. Là aussi, nous avons 

(1) Syndicat mixte de collecte et de traitement des ordures ménagères. (2) Agence de l’environnement et de la maîtrise de l’énergie. (3) Base : foyer Saint-Sulpicien, maison de 95 m2.

 Le saviez-vous ?
Il ne faut surtout pas laver les 
emballages que nous trions. 
L’action de les nettoyer résulte en 
un éco-bilan négatif lié à 
l’utilisation d’eau. 

S’OCCUPER DES DÉCHETS

CARTE D’IDENTITÉ 
DU SMICTOM
g  Créé en 1981, compte 24 communes, 

dessert 36500 usagers, 2 déchetteries
g  Président : Michel Bouyssou
g  Délégués de Saint-Sulpice-la-Pointe : 

Messieurs Rigal, Capus, Albagnac

Chiffres clés
• 40 kg, en moyenne, de déchets 
triés par habitant sur notre territoire 
en 1997 contre 86 kg en 2019. 
Saint-Sulpice-la-Pointe se situe 
au-dessus de la moyenne avec 88 kg 
de déchets triés par habitant. 

• 80% des gens trient.
• Le coût moyen des ordures ména-
gères par Saint-Sulpicien(3) est de 
l’ordre de 65 € par an quand la 
moyenne nationale est de 110 €. 

• Chaque Saint-Sulpicien produit 
225 kg de déchets enfouis par 
an. 

LA COLLECTE ET LE TRAITEMENT DES DÉCHETS
 Emmanuel Joulié, directeur du SMICTOM(1)

été pionniers en proposant ce service il y a 
déjà 23 ans. Adhérente depuis 2004, la com-
mune de Saint-Sulpice-la-Pointe est cou-
verte à 100% par nos services de collecte 
avec un ramassage directement à proximité 
des habitations.  
Enfin, nous sommes responsables du trai-
tement des déchets produits. Le syndicat 
est propriétaire de notre centre d’enfouis-
sement, une vraie chance pour la gestion 
des coûts. Notre installation de traite-
ment met tout en œuvre pour essayer de 
ne pas impacter l’environnement. Tout 
l’enjeu réside dans la réduction de la pro-
duction de déchets en amont pour en 
réduire le traitement en aval.

Quelles sont les évolutions à venir ?
D’ici 2022, nous allons mettre en place le 
tri des pots de yaourts et des films plas-
tiques. À Saint-Sulpice-la-Pointe, nous 
allons progressivement remplacer les cais-
settes bleues par des bacs roulants pour en 
faciliter la collecte. Les évolutions ont du 
bon. En 2017, nous avons changé la collecte 
du verre en passant d’un caisson pour 
chaque maison à des colonnes aériennes 
communes. Moins coûteuse, cette solution 
est aussi plus efficace : en 2016, 196 tonnes 
de verre ont été collectées à Saint-Sulpice-la-
Pointe contre 250 en 2018. Une progression 
non négligeable quand on sait que le verre 
met 8 000 ans à se décomposer !
La production des déchets doit être contenue 
et leur tri effectué. Il en va de notre futur à 
tous. L’État l’a bien compris. Pour faire évoluer 
les comportements, il a énormément durci la 
fiscalité en la matière. En effet, la taxe géné-
rale sur les activités polluantes (TGAP) va pas-
ser de 15 €/tonne actuellement à 65 € en 
2025. Nous allons donc être très impactés.

Quelles sont les conséquences, pour 
les administrés, de l’augmentation 
de cette taxe ?
Une augmentation de tarif est inévitable. 
Nous allons tout faire pour que les admi-
nistrés réduisent leur production de 
déchets. Cependant, nous ne pourrons 
pas absorber cette hausse fiscale sans un 

ajustement des prix. Nous comptons faire 
les choses bien et anticiper au maximum en 
procédant à des augmentations faibles 
mais régulières (3 à 4% chaque année). Ceci 
afin de stabiliser les prix au plus vite. Notre 
syndicat est la troisième structure nationale 
où les coûts sont les plus bas, selon 
l’ADEME(2). Et nous comptons bien le rester. 
Entre 2018 et 2030, le coût par habitant et 
par an passera donc de 65 € à 85 €, prenant 
en compte cette augmentation fiscale mais 
aussi l’augmentation du coût de la vie, du 
gasoil, de notre masse salariale inhérente 
aux besoins de prévention. Au vu des enjeux 
et de l’importance de préserver l’environne-
ment, c’est une augmentation cohérente 
qui nous permettra de rester, en moyenne, 
2 fois moins cher que les autres. 
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C’est avec un grand enthousiasme que les 
enfants du CM1 et CM2 de l’ALAÉ Marcel 
Pagnol ont participé à l ’opération 
« Nettoie ta ville ». 
Le bilan a été très positif : lors de la pre-
mière promenade d’une heure, les 
enfants ont récolté plus de 21 kg de 
déchets aux abords du centre-ville ; lors 
de la seconde session, ils ont ramassé 
27 kg de déchets* sur un périmètre multi-
plié par 3. En plus de l’utilité publique de 
cette démarche, l’opération a permis de 
sensibiliser les enfants à la protection de 
leur planète. Une expérience à la fois 
ludique et utile qui sera réitérée en sep-
tembre lors du World Cleanup Day.

SENSIBILISER NOS ENFANTS AUX DÉCHETS ET AU RECYCLAGE

LES ENFANTS  SE MOBILISENT  POUR UNE VILLE PROPRE

Porté par deux passionnés d’art, le projet 
«  Une fleur pour ma terre » a fait grand 
bruit. Laurence Caveriviere et Édouard 
Chabaud, animateurs périscolaires des 
grandes sections de l’ALAÉ Louisa Paulin, 
ont choisi de mettre « écologie » et « recy-
clage » à l’honneur et d’articuler toutes 
leurs actions autour de ces deux mots. 
Une volonté survenue suite à de nom-
breux constats : la pollution de notre envi-
ronnement, le gaspillage alimentaire et 
matériel dans un monde où la course à la 
consommation est devenue usuelle. Pour 
offrir aux futures générations la chance de 
profiter d’un environnement propre et 
jovial, les deux animateurs ont eu à cœur 
d’orienter les activités de l’année autour des 
mots : réduction, réutilisation, recyclage. Première action : la reconstitution, grâce 

à un grand jeu de piste, de « Miss Bouftou », 
la plus belle des poubelles mais aussi une 
mascotte gourmande ! C’est ainsi que 
durant la semaine annuelle de la pesée 
alimentaire, les élèves de grande section 
ont pesé chaque jour les déchets alimen-
taires qu’ils donnaient à « Miss Bouftou » 
de manière symbolique, en remplissant 
son ventre de petites boules de papiers 
journaux. Sur la semaine, « Miss Bouftou » 
a tout de même avalé 32,961 kg de vic-
tuailles... Un résultat dont il ne faut pas 
être fier mais qui mérite de marquer les 
consciences.

Seconde action : une matinée d’échange 
Nathalie Bonhoure, intervenante du 
SMICTOM de la région de Lavaur, pour pré-
senter aux enfants la notion du compos-
tage. Au programme : présentation d’un 
site d’enfouissement, prise de conscience 
de l’importance du tri, observation des bes-
tioles qui contribuent à la décomposition 
des sols, découverte des composteurs.
Un grand bravo à Laurence et à Édouard 
qui, grâce à leur créativité et à leur enga-
gement, ont permis aux générations 
futures de prendre conscience des grands 
enjeux auxquels ils doivent dès à présent 
faire face pour préserver notre planète. 

 * Bilan de cette 2e récolte : moins de papier au sol mais plus de bouteilles et canettes en verre (13 kg).
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été ravis de présenter aux aînés un petit 
spectacle et autre chant ou poème. Des 
rencontres intenses au succès évident. 
Forte d’une dizaine de rencontres, l’équipe 
pourrait poursuivre dans cette lignée et 
proposer des temps d’échanges avec les 
grands-parents des enfants. Une idée à 
mûrir…

QUAND LA JEUNE GÉNÉRATION 
RENCONTRE SES AINÉS …

LA COLOMBIE S’INVITE  
À L’ÉCOLE HENRI MATISSE

LA CELLULE 
PARENTALITÉ À 
VOTRE ÉCOUTE Dans le cadre du «  Plan Mercredi  », les 

équipes de nos 3 ALAÉ ont innové en orga-
nisant les «  Rencontres Intergénération-
nelles », en partenariat avec le CCAS. L’oc-
casion pour nos enfants de passer du 
temps et de créer du lien avec nos aînés, 
lors d’une pause méridienne et d’un repas 
partagé, le mercredi.
Un bon moyen de faire sortir les personnes 
âgées, parfois isolées, parfois sujettes à un 
quotidien monotone ou animées par l’en-
vie d’échanger, et de permettre aux plus 
jeunes d’entrer en contact avec une géné-
ration loin du 2.0. Jeux de société, lecture 
de contes, chansons ont été au ren-
dez-vous, sans oublier l’émotion…
Grâce à l’implication des animateurs, les 
enfants ont préparé cette rencontre et ont 

Fin mars, les élèves de CM2 de l’école Henri Matisse(3) ont accueilli pour une semaine 
leurs correspondants colombiens. Élèves du lycée français de Pereira, les enfants colom-
biens échangeaient depuis plusieurs mois avec leurs homologues français dans le cadre 
du projet « Écrivains et reporters en herbes » via One, un espace web sécurisé, quand ils 
ont fait le voyage. Ensemble, ils ont partagé des moments forts. Hébergés par des familles 
volontaires des deux écoles, les jeunes colombiens ont pu vivre au rythme de la vie et de 
la culture française. Au-delà de cette immersion, la semaine a été riche en découvertes : 
visite d’Aeroscopia avec les élèves de Giroussens, découverte de la cité de Carcassonne, 
puis du vieil Albi et du musée Toulouse Lautrec avec les élèves de l’école Henri Matisse et, 
enfin, une journée en classe.
Cette semaine s’est clôturée par un spectacle offert par les colombiens pour faire décou-
vrir leur culture et remercier les familles, les équipes enseignantes et les animateurs pour 
leur accueil sans oublier les élus et les services municipaux des deux communes pour leur 
soutien logistique et financier au projet.

Officiellement créée en octobre 
2018, la cellule parentalité fait par-
tie intégrante du pôle Enfance et 
Réussite Éducative. Avant cela, 

Nathalie et Béatrice, les deux référentes, 
œuvraient déjà à la mise en place d’actions 
en faveur de la parentalité, en plus de leurs 
responsabilités au sein de l’ALAÉ. Mais 
devant le besoin croissant de créer du lien 
avec les familles, l’équipe municipale a créé 
une cellule et un lieu dédiés(1) pour accueillir 
les parents, les écouter et les accompagner, 
sans jugement.

La cellule a donc en charge le volet parenta-
lité. Il consiste en l’organisation de soirées 
jeux parents / enfants(2), mais aussi des cafés 
parents, organisés en partenariat avec le 
CCAS un mardi par mois. Ces cafés, tenus de 
10 h à 12 h, facilitent la rencontre entre les 
parents, aident à trouver des solutions, si 
besoin, en matière d’éducation. Il y aussi les 
« Papo’Thés », ayant lieu un mardi par mois 
au sein des trois ALAÉ, de 17 h à 18 h 15, qui 
permettent un échange informel entre 
parents et professionnels, autour d’un thé. 
Des actions plus ponctuelles ont égale-
ment vu le jour, comme le « Créons z’en-
semble » où divers ateliers parents/enfants 
ont été proposés aux familles en juin. 
Au-delà de ces actions sur le terrain, la cel-
lule ouvre ses portes pour des entretiens 
confidentiels, à la demande des parents.

Autre mission de la cellule parentalité, le 
volet handicap. Ses objectifs : accompa-
gner les enfants en situation de handicap 
pendant le temps périscolaire, proposer un 
suivi personnalisé visant à les rendre auto-
nomes, porter une attention particulière 
aux enfants ayant des problèmes de com-
portement, d’intégration ou de santé.

Pour plus d’informations, vous pouvez 
contacter la cellule au 06 46 52 92 07 ou 
par mail : 
parentalite@ville-saint-sulpice-81.fr

(1) En lien avec les directeurs d’école et de l’ALAÉ.  
(2) Proposées sur les structures périscolaires ou à la 
médiathèque.

(3) En partenariat avec ceux de l’école de Giroussens.

ENFANCE & JEUNESSE 
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Parlez-nous de ce qu’il s’est passé  
le 17 mai dernier à Saint-Sulpice-la-
Pointe ?
Nous avons organisé dans le centre-ville, 
une journée dédiée à la sécurité routière. 
De nombreuses personnes s’y sont dépla-
cées dont 1200 élèves mais aussi des 
aînés et des actifs. Organisée pour la 3e 
fois, cette journée a marqué les esprits 
grâce aux nombreuses interventions pro-
posées tout au long de la journée.

Comment s’est-elle déroulée ?
Les participants ont pu se rendre aux 30 
ateliers proposés avec au programme : 
sensibilisation sur les conduites addic-
tives, simulateurs de conduite (véhicule 
et moto), témoignages d’accidentés de la 
route… 
Les temps forts de cette journée ont été 
les reconstitutions d’accidents. La pre-
mière a eu lieu le matin.
Elle a mis en scène une voiture percutant, 
à 53 km/heure, un cyclomoteur à l’arrêt. 
Le public a pu se rendre compte de la vio-
lence du choc : le mannequin, assis sur le 
2 roues, a été propulsé à 50 mètres, fai-
sant un saut de 3 à 4 mètres de haut. 
L’après accident a aussi été évoqué avec 
un élève du collège qui s’est prêté au jeu 

RETOUR SUR LA JOURNÉE SÉCURITÉ ROUTIÈRE  
Avec Jacques Tisserand, gendarme à la retraite et animateur sécurité routière via ECLA*

d’être le premier à arriver sur place. Il a 
donc dû appeler les secours et adopter 
les bons gestes avec le blessé. Autant de 
choses qui ne s’inventent pas et qu’il me 
semble important d’expliquer, notam-
ment aux plus jeunes. Les pompiers sont 
ensuite arrivés sur les lieux pour prodi-
guer les premiers secours, donnant par la 
même occasion aux participants des 
informations sur ce qu’il convient ou pas 
de faire dans pareil cas.

Elle n’intervient pas sans explications. En 
effet, en tant qu’animateur spécialisé en 
sécurité routière, j’interviens en amont 
dans les établissements scolaires. Le jour 
de la reconstitution, je suis également 
présent pour expliquer ce qui se déroule 
sous leurs yeux. En aval, je retourne voir 
les enfants en classe pour revenir sur la 
journée et discuter avec eux de leur res-
senti, de ce qu’ils en ont retenu.
Il s’agit là d’un vrai sujet. En 2019 dans le 
Tarn, il y a déjà eu 11 décès sur la route. 
Nous sommes tous concernés. C’est aussi 
dans ce sens que des personnes handica-
pées suite à un accident de la route ont 
pris la parole le 17 mai dernier pour expli-
quer aux enfants comment leur vie a bas-
culé, en une fraction de seconde. 

Une 4e édition est-elle prévue ? 
Il y aura sans doute une autre journée 
comme celle-ci même si les modalités 
pratiques restent à définir. En effet, la pré-
vention ne se fait pas en un jour. Pour sûr, 
une journée semblable à celle-ci sera or-
ganisée en 2020 sur la commune de 
Gaillac.  

Le mot de la fin ?
Je souhaite dire aux jeunes que nous 
n’avons qu’une seule vie et qu’il ne faut 
pas la gâcher pour un verre de trop, pour 
la consommation de substance illicite, 
pour une bêtise qui procure un « bien-
être » éphémère que l’on peut payer une 
vie entière.

* Association Ensemble contre les addictions.

La seconde reconstitution mettant en 
scène deux voitures a, quant à elle, eu lieu 
l’après-midi. La voiture roulait à 50 km/
heure quand elle a heurté un second 
véhicule à l’arrêt. La vitesse peut sembler 
faible mais le choc, lui, a été violent. Cela 
laisse imaginer ce qui se passerait à 130 
km/heure sur l’autoroute…

Il s’agit d’une sensibilisation 
nécessaire mais qui peut faire peur 
aux jeunes. Est-ce important de 
passer par là pour vraiment 
comprendre les risques ?
L’idée n’est pas de choquer pour choquer 
mais bien de faire prendre conscience des 
dangers de la route. La reconstitution 
d’accidents n’est pas une action isolée. 

ENFANCE & JEUNESSE 
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Vous avez pris vos fonctions à S.P.L.A Les 
Portes du Tarn en janvier dernier. Vous 
avez un parcours très riche. Pouvez-vous 
nous en dire 2 mots ?
Issue d’une formation juridique, je 
me suis spécialisée en Urbanisme et 
Aménagement du Territoire en obte-
nant deux diplômes universitaires à la 
Sorbonne et à Paris X Nanterre. J’ai ensuite 
commencé ma carrière au sein du Groupe 
Bouygues pour la poursuivre auprès de 
promoteurs immobiliers pendant 15 ans. 
En 2003, j’ai eu besoin de changement 
et j’ai ressenti l’envie de revenir dans ma 
région d’origine : la Corrèze. C’est là qu’a 
commencé mon parcours dans l’économie 
mixte. J’ai pris la responsabilité du service 
opérationnel d’une SEM d’aménagement 
à Brive. De là, j’ai pris la direction d’une 
SEM dans les Vosges puis dans l’Aisne. 
Ce parcours m’a menée jusqu’à Albi où 
j’ai pris la direction de la SEM Themelia 
puis celle de la S.P.L.A Les Portes du Tarn, 
quelques mois plus tard.   

Parlez-nous de ce projet des Portes du 
Tarn…
Les Portes du Tarn est un parc d’activités 
conçu comme un espace mixte totale-
ment intégré à son environnement. À 
cheval sur deux départements et sur deux 
communes que sont Saint-Sulpice-la-
Pointe et Buzet-sur-Tarn, ce projet ambi-
tionne de créer un espace partagé aux 
vocations complémentaires où se mêlent 
les activités industrielles et tertiaires, 
le tourisme, les loisirs, la biodiversité 
et l’agriculture. Sur les 200 hectares du 
projet, 126 hectares sont commerciali-
sables. Un bon moyen d’allier dynamisme 
économique et maîtrise de l’empreinte 
environnementale.
Au Nord-Est de Toulouse, à seulement 
10 min de la Métropole, cette zone est 
idéalement située. Elle offre un environne-
ment favorable aux entreprises souhaitant 

s’y installer, et intègre dans son ADN, une 
démarche environnementale unique. En 
effet, le parc d’activités des Portes du Tarn, 
est le premier parc d’activités en France à 
avoir appliqué dès sa conception, le prin-
cipe de l’économie circulaire. Il est aussi 
pourvoyeur d’emplois : chaque entreprise 
qui s’y installe s’engage en effet à créer à 
minima 18 emplois par hectare occupé. 

Quel est l’avancement de ce projet ?
Le projet a été officiellement lancé le 
6 juillet 2017 lors de l’inauguration de 
l’échangeur n°5, spécialement créé pour 
desservir la zone. C’est à ce moment que 
la commercialisation a débuté. Elle doit 
durer jusqu’en 2042. Et pour l’heure, le 
projet avance bien.
Nous avons d’ores et déjà accueilli l’exten-
sion de Vinovalie : 4 hectares sont consa-
crés à l’unité d’embouteillage et 3 hectares 
sont loués pour les vignes. La future aire 
de services aménagée par les entreprises 
Sighor et Total, verra le jour à la fin de 
l’année. Sur près de 2 hectares, Sighor pro-
posera 2 restaurants (Courtepaille et Léo 
Resto). Du côté de la station-service Total, 
les visiteurs trouveront 6 pistes dédiées 
à la distribution de carburant VL/PL, des 
bornes de recharge pour véhicules élec-
triques, une aire de lavage ainsi que des 
parkings pour véhicules légers et autocars. 
Par ailleurs, cette station sera équipée de 
panneaux solaires photovoltaïques.  En 
outre, la société JMG Partners, promoteur 
en immobilier d’entreprise, va aménager 
sur 16 hectares, une plateforme à vocation 
de logistique industrielle à forte valeur 

ajoutée. Cette plateforme devrait per-
mettre la création de 250 emplois.
À présent que les terrains sont viabilisés et 
les voiries réalisées, la commercialisation 
devrait être plus aisée, permettant aux 
entreprises de matérialiser leur projet.   

C’est en ce sens que le siège de la S.P.L.A 
a été déplacé à Saint-Sulpice-la-Pointe ?
Tout à fait. Depuis 2012, la S.P.L.A œuvre en 
tant que concessionnaire pour le compte 
des collectivités. En charge de l’aména-
gement du parc d’activités, elle s’occupe 
notamment de l’achat du foncier, des 
études, de la commercialisation et de la 
promotion de l’opération. Installée depuis 
sa création à Albi, la société a déménagé 
à Saint-Sulpice-la-Pointe (Domaine d’En 
Fargou) depuis le mois de janvier, pour 
être à proximité immédiate du site. 

Quelles sont les prochaines étapes ?
Nous poursuivons la commercialisation. 
Nous travaillons à attirer de nouveaux 
prospects et à sécuriser ceux que nous 
avons déjà. Il est intéressant de voir que 
la dominante industrielle du projet vient 
s’enrichir d’acteurs de l’innovation mais 
aussi de l’agriculture. Parce que cet espace 
mixte s’adresse également aux riverains, 
nous avons mis en place des jardins par-
tagés qui rencontrent un franc succès avec 
une trentaine de contrats signés. Nous 
voulons que ce projet d’envergure s’in-
tègre au mieux dans son environnement 
et qu’il soit synonyme d’activité dans un 
écosystème agréable.  

*S.P.L.A : Société Publique Locale d’Aménagement.

LES PORTES DU TARN,  
UN PARC D’ACTIVITÉS QUI ALLIE 
PERFORMANCE ÉCONOMIQUE ET 
RESPECT DE L’ENVIRONNEMENT
Rencontre avec Valérie Laumond, directrice générale de la Société d’Économie 
Mixte (SEM) Themelia et de la S.P.L.A* Les Portes du Tarn.

Plateforme Logistique – JMG Partners ©Archigroup Lyon Unité d’embouteillage Vinovalie ©Brice Desrez pour 
Brunerie & Irissou Architectes
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RENCONTRE AVEC PATRICE VEYRAC, 
gérant du Manoir du Thouron

Parlez-nous de votre parcours…
Après 6 années d’études à l’école hôte-
lière et des contrats à Londres et à Paris, 
j’ai œuvré en tant que professeur de cui-
sine au Lycée Hôtelier de Villefranche-de-
Rouergue pendant 11 ans. Parallèlement, 
je gérais un restaurant et 2 maisons 
d’hôtes dans cette commune. En 2007, 
j’ai tout vendu et j’ai quitté l’Éducation 
nationale pour ouvrir un restaurant puis 
2 puis 3 à Toulouse. Je les ai gardés pen-
dant 11 ans avant de les revendre et de 
venir m’installer au Manoir du Thouron à 
Saint-Sulpice-la-Pointe.

Pourquoi avoir choisi ce Manoir ? 
J’ai découvert ce lieu grâce à des connais-
sances toulousaines qui en étaient pro-
priétaires. J’avais envie de changement, 
de retrouver la dimension humaine 
qu’offre la maison d’hôtes. Dès mon 
arrivée, cela a été une évidence : ce lieu 
concordait complètement avec mon 
projet. L’atmosphère qui s’en dégage y 
a été pour beaucoup, un côté à la fois 
bucolique, charmant et apaisant. Tout 
cela, aux portes de Toulouse, au sein 
d’une commune dynamique. C’était, 
pour moi, le lieu parfait !
J’ai donc acquis le domaine en sep-
tembre 2018. Après de longs mois de 
travaux, de finitions et de décoration, 
pendant lesquels j’ai travaillé dur, fai-
sant une grande partie moi-même, 
le Manoir a ouvert ses portes. Je suis 
content du résultat et j’ai aimé y créer 

une ambiance chaleureuse et convi-
viale. J’y travaille aujourd’hui avec mon 
fils. Le démarrage est prometteur avec 
un été qui s’annonce bien rempli ! 

Quelles prestations y proposez-vous ?
Mon souhait était de développer des 
prestations haut de gamme autour de la 
maison d’hôtes mais aussi des mariages 
et autres événements familiaux ainsi que 
des séminaires d’entreprises. Le lieu s’y 
prête parfaitement : outre le grand parc 
arboré avec piscine, nous disposons de 5 
chambres d’hôtes, d’un gîte de plus de 10 
personnes, d’une salle pouvant accueil-
lir jusqu’à 200 personnes ainsi que des 
petits salons adaptés aux réunions en 
plus petit comité. Je travaille avec de 
nombreux prestataires (traiteur, DJ, wed-
ding planner…) que je recommande en 
fonction des besoins et des envies de cha-
cun de mes clients. À terme, je compte, 
de par mon passé de restaurateur, pro-
poser également une prestation de trai-
teur. Mais chaque chose en son temps. 
Pour l’heure, le planning de l’été 2020 est 
quasi complet et je m’en réjouis !

NOUVEAUX À SAINT-
SULPICE-LA-POINTE
Trois nouveaux commerces se sont 
installés dans notre commune :

g  L’institut de beauté « L’atelier nature », 
situé au 6 chemin de la pointe.  
RDV au : 06 10 34 14 52 

g  Le cabinet d’hypnose ericksonienne  
et de coaching professionnel, situé au 
3 rue Marie Curie. RDV au : 06 45 70 94 68

g  Le bar à couscous « O Blé d’Orient »,  
situé au 5 Rue René Mercier.  
Téléphone : 07 57 41 56 17

Vous vous installez à Saint-Sulpice-la-Pointe ?
N’hésitez pas à adresser un mail à  communication@ville-saint-sulpice-81.fr afin que nous 
puissions vous faire apparaître dans le magazine municipal.
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CANICULE :  
TENEZ-VOUS PRÊTS !
Mise en place du 1er juin au 30 septembre, 
une cellule de veille dédiée à la canicule 
est à la disposition de toutes les personnes 
âgées isolées de la commune. Si vous êtes 
concerné, nous vous invitons à vous ins-
crire auprès du service social du CCAS sur 
le registre canicule afin d’être prévenu à 
chaque nouvelle alerte. Cette inscription 
permet également à nos agents du service 
social de prendre régulièrement de vos 
nouvelles et de passer à votre domicile en 
cas de forte chaleur et de non réponse au 
téléphone. Il est important pour nous de 
veiller sur vous.
g   Téléphone : 05 63 34 10 50 
g   Mail : accueil.ccas@ccas81370.fr

« MA COMMUNE, MA SANTÉ » :  
UN DISPOSITIF DE MUTUELLE POUR TOUS
Il y a près d’un an, le CCAS a signé une convention avec l’association ACTIOM 
(Actions de mutualisation pour l’amélioration du pouvoir d’achat) pour la 
mise en place du dispositif « Ma Commune, Ma Santé » sur notre commune. 
L’objectif ? Proposer une mutuelle collective aux Saint-Sulpiciens afin d’obte-
nir des garanties à un meilleur coût.
Que vous disposiez ou non d’une mutuelle, n’hésitez pas à demander un 
devis auprès de l’association par téléphone au 05 64 10 00 48. 
Pour en savoir plus sur ce service, consultez le site internet :  
www.macommunemasante.org.

VOS BESOINS SOCIAUX À LA LOUPE
Afin de répondre au plus près des besoins des Saint-Sulpiciens, la commune 
a demandé au CCAS de réaliser une analyse des besoins sociaux sur le ter-
ritoire communal. Cette démarche permet de recenser toutes les actions 
sociales du territoire et les publics impactés. Elle mettra en avant les besoins 
pour lesquels il n’y a pas de réponse ou des réponses inadaptées afin de 
mettre en place un plan d’action sur les années à venir. Le CBE du NET, spé-
cialisé dans ces audits, accompagne le service social dans cette analyse. Vous 
pourrez être sollicité dans le cadre de cette enquête.
Pour tout renseignement, contactez-nous au 05 63 34 10 50.PENSER L’EHPAD  

DE DEMAIN
Cette année est programmée la signature 
du premier Contrat Pluriannuel d’Objectif et 
de Moyens de l’EHPAD « Chez Nous ». Dans 
ce contexte, Christophe Ramond, Président 
du département, est venu visiter notre éta-
blissement le 21 mars dernier. Il a pu abor-
der, avec Monsieur le Maire, les points clés 
de l’établissement, comme le projet de 
déménagement.
Le Maire de Saint-Sulpice-la-Pointe a en 
effet insisté sur la nécessité de permettre 
aux résidents de vivre dans les meilleures 
conditions possibles. Cela doit passer par 
le déplacement de l’EHPAD actuel, plus 
tout à fait adapté à l’évolution des besoins 
des personnes accueillies. Il a, enfin, sou-
ligné l’investissement des équipes qui 
compensent les problématiques liées aux 
contraintes architecturales et alerté sur le 
risque d’épuisement.

FÊTE DES AÎNÉS 2019
Le samedi 14 décembre 2019, le Maire, Président du CCAS, son conseil 
municipal et son conseil d’administration sont heureux d’inviter tous les 
administrés de la commune, âgé de 70 ans et plus à la fête des aînés, orga-
nisée à 12h au restaurant scolaire Marcel Pagnol.
Le repas sera suivi d’une animation afin de passer une journée festive 
ensemble.
Pour vous inscrire, merci de contacter le CCAS par téléphone  
au 05 63 34 10 50 ou par mail : accueil.ccas@ccas81370.fr

DES ATELIERS DIVERTISSANTS
Grâce au financement de la Conférence des financeurs, le service social pro-
pose de nombreux ateliers très diversifiés et divertissants : 
g Informatique
g Cantine intergénérationnelle
g Bulles de sérénité : yoga sur chaise et yoga du rire
g Bien-être : mémoire et sophrologie
S’adressant aux personnes âgées dépendantes, vivant à domicile ou en insti-
tution, ils permettent à chacun de maintenir du lien social et de développer 
son bien-être pour retarder au maximum les effets de la dépendance.
Pour toute information sur les dates programmées,  
contactez le 05 63 34 10 50.
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UN BILAN 2018 EXCÉDENTAIRE

L’année 2018 offre des résultats satisfai-
sants en fin d’exercice. Le compte admi-
nistratif affiche un excédent annuel en 
fonctionnement de + 759 826,33 € et un 
excédent cumulé en investissement de 
+ 2 256 690,08 €.
A noter qu’en 2018, les taux communaux 
d’impôts n’ont pas été augmentés et 
qu’en 2019, ce gel a été maintenu.

Section Fonctionnement
C’est là que sont payées les dépenses 
inhérentes à la vie de notre commune 
et indispensables pour proposer à nos 
concitoyens un service public de qualité. 
C’est ici que sont perçues les recettes 
récurrentes de la commune comme les 
versements de l’Etat ou le produit des 
impôts locaux. 
En 2018, la commune a engagé un effort 
important en direction des écoles avec 
notamment l’augmentation de l’enca-
drement des enfants sur les temps péris-
colaires puis axé son action en fonction-
nement sur l’entretien du patrimoine de 
la ville (voirie, bâtiments), l’amélioration 
des conditions de travail des agents et 
surtout l’amélioration de la qualité du 
service public.

Section Investissement
C’est dans cette section que sont por-
tés les investissements et acquisitions 
importantes de la commune.
Les dépenses réalisées en 2018 ont été 
ciblées sur les travaux de voirie (rénova-
tion de la Place Soult par exemple), les 
écoles, la réhabilitation de bâtiments 
(comme l’ancienne CITEL) et de l’éclai-
rage public dans la bastide, les équipe-
ments sportifs et le lancement des tra-
vaux de l’avenue Charles de Gaulle.

2019 : La réalisation des projets  
du mandat
En 2019, L’Équipe municipale n’a pas aug-
menté les taux communaux des impôts 
locaux. Autre point important : le sou-
tien au tissu associatif progresse avec 
une hausse d’1,5% des subventions 
versées aux diverses associations de la 
commune.
Enfin, aucun emprunt ne sera contracté 
par la ville en 2019. 

RÉPARTITION DES DÉPENSES DE FONCTIONNEMENT 2018

RÉPARTITION DES RECETTES DE FONCTIONNEMENT 2018

10 %
Opérations d’ordre 
de transfert entre 
sections

0 %
Charges 
exceptionnelles

2 %
Charges 

financières

24 %
Charges à caractère 
général

56 %
Charges de personnel 
et frais assimilés

53 %
Impôts et taxes

8 %
Autres charges de 

gestion courante

10 %
Ventes de produits fabriqués, 
prestations de services, marchés

2 %
Atténuation de charges

3 %
Opérations d’ordre de 
transfert entre sections

8 %
Produits exceptionnels

0 %
Autres produits de gestion 
courante

24 %
Dotations, subventions,  

participations

de tennis couverts, déploiement de la 
vidéo-protection, réagencement de la 
médiathèque, poursuite de la remise 
aux normes des écoles, rénovation du 
sol sportif de la salle Braconnier, tra-
vaux de voirie en faveur des mobilités 
douces (Route de Saint Lieux, Route de 
Montauban…) et poursuite de la réhabi-
litation de l’avenue C. de Gaulle sont ins-
crits au budget. 

Fonctionnement 2019
La commune maintient le cap acté en 
2018 avec des dépenses axées sur l’entre-
tien de notre patrimoine et de notre voi-
rie, le soutien des services, l’amélioration 
des conditions de travail de nos agents et 
le maintien des efforts axés sur la qualité 
du service public.

Investissement 2019
2019 sera l’année de réalisation des pro-
jets du mandat : construction des terrains 
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L’article L2121-27 du Code Général des Collectivités Territoriales fixe une obligation légale de réserver, dans le magazine municipal, un espace d’expression 
aux groupes politiques composant le conseil municipal. Le contenu de ces articles est de la seule responsabilité de leurs auteurs.

SAINT-SULPICE ACTIVE ET CITOYENNE

Notre démocratie, enfermée dans le duo LREM / RN, a besoin de respirer. Donnons le pou-
voir d’agir aux citoyens par la mise en place d’un budget participatif citoyen par exemple. 
Investissons dans nos écoles plutôt que dans la vidéo surveillance. Débloquons des bud-
gets pour la transition énergétique des bâtiments. Refusons les projets nuisibles à notre 
environnement comme la plateforme logistique TERRA 2. En 2020, nous pouvons changer 
de majorité municipale en nous rassemblant autour d’un projet humaniste, écologiste et 
citoyen. Ensemble, prenons Saint Sulpice à bras le cœur.

UN AVENIR ENSEMBLE POUR SAINT-SULPICE

Être élu c’est prévoir. Réussir à anticiper les besoins, gérer au plus près les attentes et s’enga-
ger au quotidien auprès des citoyens.
Les combats ne manquent pas et certaines batailles reviennent inlassablement par un sys-
tème administratif sclérosé de procédures, de délais, de conditions qui compromettent 
l’action des élus volontaristes que nous sommes.
Georges Bernanos rappelait qu’« on n’attend pas l’avenir comme on attend un train, on le 
fait ».
Et c’est bien notre position, celle des projets structurants, des investissements durables.
Notre ville sera dorénavant une ville qui bouge, qui se transforme, n’en déplaise à nos oppo-
sitions dogmatiques et partisanes.
Une équipe municipale consciente du passé, qui assume l’émancipation de sa ville et qui 
n’oublie pas d’y développer une cadre de vie harmonieux, en priorisant la protection de 
notre environnement et l’éducation de nos jeunes.
Pour un bel avenir ensemble à Saint-Sulpice.

SAINT-SULPICE D’ABORD 

Le groupe politique « Saint-Sulpice d’Abord » n’ayant pas transmis d’expression libre pour 
ce magazine municipal, nous sommes donc dans l’impossibilité de publier leur texte.
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#MONÉTÉÀSTSUL’

JUILLET
Vendredi 5 et 12 Festival Artistes dans l’herbe
Vendredi 5 Irina Gonzalez – concert salsa
Vendredi 12 Brother from another father – concert country

Vendredi 5 et 19 Marché gourmand à En Franc
Samedi 13 Bal des Pompiers
Samedi 13 Cérémonie du 14 juillet
Vendredi 26 Fête de la piscine « splash day »
Samedi 27 Vide grenier nocturne au Castela

AOÛT
Vendredi 2 au Lundi 5 Fêtes Générales
Vendredi 9 Marché gourmand à En Franc
Samedi 10 Journée et soirée médiévales au Castela
Vendredi 16 - 23 - 30 Marché des producteurs
Samedi 31 100% associations

Cinéma en plein air
Apéro concert

SEPTEMBRE
Dimanche 8 Vide Grenier organisé par l’association Les 3 clochers
Dimanche 15 World cleanup day
Dimanche 29 Spectacle médiéval par Armutan

OCTOBRE
Samedi 5 Basket in the Tarn
Samedi 12 Octobre rose


